
        Lausanne, le 5 septembre 2007 
 
 

Aux membres de la Société vaudoise 
d’histoire et d’archéologie 
_______________________________ 
 
 

Madame, Monsieur, 
 
L’Institut universitaire d’histoire de la médecine et de la santé publique et la Société vaudoise 
d’histoire et d’archéologie ont le plaisir de vous inviter à une conférence donnée par  
M. Pierre-Yves Donzé, docteur en histoire 
 

« La chirurgie allemande et l’État radical. César Roux et la modernisation  
de la médecine hospitalière vaudoise (1880 – 1930) » 

mercredi 26 septembre 2007 à 18h.00 
à la Fondation Claude Verdan, Bugnon 21, 1005 Lausanne. 

 
Dans la seconde partie du 19e siècle, la médecine connaît une profonde évolution, caractérisée par 
l’émergence de l’hôpital comme institution phare dans la pratique des soins, principalement en 
raison de nouvelles innovations techniques (salles d’opérations, installations de radiologie, etc.). La 
chirurgie est la branche la plus touchée par cette véritable industrialisation de la médecine. Ces 
nouvelles méthodes de travail, mises au point en Allemagne, sont apportées à Lausanne par un 
jeune médecin formé à l’Université de Berne : César Roux. 
Pendant près de quatre décennies, Roux occupe une place centrale dans le système de santé vaudois 
et romand, comme médecin-chef du service de chirurgie de l’hôpital cantonal (1887-1926) et 
comme professeur de chirurgie à la faculté de médecine (1890-1926). Il forme en effet des dizaines 
d’élèves à cette nouvelle chirurgie qui, à leur tour, transforment la pratique des soins dans les 
établissements qui les accueillent, en particulier les hôpitaux régionaux du canton de Vaud et de 
l’ensemble de la Suisse romande. 
La transformation de la médecine hospitalière n’est toutefois pas le seul fruit d’une évolution 
technique : elle s’accompagne de nouvelles méthodes gestionnaires. Afin de financer une 
modernisation sans fin de l’équipement, les administrations hospitalières cherchent à attirer une 
clientèle rentable et rationalisent leur organisation. L’État vaudois, désireux de doter son territoire 
d’une infrastructure hospitalière moderne et fonctionnelle, soutient activement cette transformation, 
non seulement à l’hôpital cantonal, mais en participant au financement des hôpitaux régionaux. 
C’est donc une double révolution, technique et managériale, qui fait entrer les hôpitaux vaudois 
dans l’ère moderne au début du 20e siècle.  

En nous réjouissant de vous rencontrer nombreux à cette occasion, nous vous prions de croire, 
Madame, Monsieur, à l’assurance de nos sentiments les meilleurs. 

Pour le comité de la SVHA : 

         Le président : 

 

         Michel Fuchs 
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